Questionner le monde – Le mouvement — CE2 — Période 3
Le mouvement : décrire un déplacement, aller vite ou lentement
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme « Questionner le monde » cycle 2, CE2 : décrire un mouvement ; comparer des vitesses ; comprendre qu'un mouvement se décrit par rapport à un point fixe. Aligné sur le CM1 et le CM2 qui étudient « mouvement et vitesse » en période 3.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Décrire un mouvement : d'où, vers où, comment.
1. Comprendre qu'on décrit un mouvement par rapport à quelque chose.
1. Comparer des vitesses.
1. Mesurer un déplacement.

	Compétences travaillées
	1. Pratiquer une démarche scientifique
1. Observer
1. Mesurer
1. Communiquer

	Prérequis
	1. P2 : le cahier d'expériences ; la démarche en cinq étapes
1. P3 : les durées et les mesures

	Matériel / supports
	1. Chronomètres ; mètres rubans ; billes ; plans inclinés ; craie ; annexes 1-3 ; projections 1-2

	Évaluation
	1. Évaluation formative : descriptions de mouvements ; mesures.
1. Évaluation finale : décrire trois mouvements ; comparer trois vitesses ; expliquer pourquoi il faut un point de référence.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre de mesures ; précision demandée.
1. Qualitative : description guidée en ★ ; formulation d'une comparaison chiffrée en ★★★.
1. Toute expérience suit la démarche en cinq étapes : ma question → ce que je pense → ce que je fais → ce que j'observe → ce que j'en conclus.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Décrire un mouvement
	Se doter d'un vocabulaire précis.
	45 min

	2
	Par rapport à quoi ?
	Comprendre la notion de référence.
	45 min

	3
	Vite ou lentement
	Comparer des vitesses.
	45 min

	4
	L'expérience de la bille
	Conduire une expérience avec une variable.
	45 min

	5
	Les vitesses du monde
	Se construire des repères de vitesse.
	45 min

	6
	Bilan et évaluation
	Évaluer les acquis de la période.
	45 min




SÉANCE 1 / 6 — Décrire un mouvement
	Objectif
	Se doter d'un vocabulaire précis.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Cour ; craie ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Trois questions
collectif
	20'
	1. Dans la cour, un élève se déplace. Les autres doivent décrire ce qu'il a fait.
1. Les premières descriptions sont vagues : « il a marché », « il est allé là-bas ».
1. Projection 1 : décrire un mouvement.
1. LES TROIS QUESTIONS qui rendent une description précise :
1. 1. D'OÙ ? Le point de DÉPART.
1. 2. VERS OÙ ? Le point d'ARRIVÉE.
1. 3. PAR OÙ ET COMMENT ? Le CHEMIN suivi, et la façon de se déplacer.
1. LE MOT : le chemin suivi s'appelle la TRAJECTOIRE.
1. ELLE PEUT ÊTRE DROITE, COURBE, EN ZIGZAG, CIRCULAIRE.
1. On les trace à la craie dans la cour : c'est ce qui rend le mot concret.
1. LE POINT QUI COMPTE : deux déplacements peuvent avoir le même départ et la même arrivée, et des trajectoires TRÈS différentes.
1. Et alors la distance parcourue n'est pas la même du tout.
1. On le mesure : le chemin droit fait 10 mètres, le chemin en zigzag en fait 18.
1. LA DISTANCE PARCOURUE ET LA DISTANCE À VOL D'OISEAU SONT DEUX CHOSES DIFFÉRENTES.
1. Cette distinction est utile en géographie aussi : une route de montagne fait bien plus de kilomètres que la ligne droite.

	Décrire et tracer
binômes
	15'
	1. Un élève se déplace, son binôme décrit avec les trois questions et trace la trajectoire sur un plan de la cour.
1. Puis on échange.
1. LE JEU DE VÉRIFICATION : un troisième élève lit la description et essaie de refaire le déplacement.
1. S'il y arrive, la description était bonne. Sinon, il manquait quelque chose.
1. C'est exactement le jeu du message en géométrie. Le critère est objectif.

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : décrire un mouvement.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux questions ; trajectoire droite

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois questions ; trajectoires complexes ; mesurer les deux distances


Trace écrite / bilan : Fiche : d'où, vers où, par où.


SÉANCE 2 / 6 — Par rapport à quoi ?
	Objectif
	Comprendre la notion de référence.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Annexe 1 ex. 4-6
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	La question qui dérange
collectif
	22'
	1. Projection 2 : par rapport à quoi.
1. LA SITUATION : je suis assis dans un train qui roule. Est-ce que je bouge ?
1. Les élèves répondent oui. Puis certains disent non. La discussion démarre, et c'est le but.
1. LA RÉPONSE : ÇA DÉPEND DE CE QU'ON REGARDE.
1. PAR RAPPORT AU TRAIN : je ne bouge pas. Je suis assis, ma place ne change pas.
1. PAR RAPPORT AU SOL : je bouge très vite. Je fais des kilomètres.
1. PAR RAPPORT À QUELQU'UN ASSIS À CÔTÉ DE MOI : je ne bouge pas non plus.
1. LES DEUX RÉPONSES SONT VRAIES. Ce n'est pas une question piège.
1. LA CONCLUSION, et c'est le contenu de la séance :
1. ON NE PEUT PAS DIRE « ÇA BOUGE » TOUT SEUL.
1. Il faut TOUJOURS dire par rapport à quoi.
1. D'AUTRES EXEMPLES qui le montrent bien :
1. Dans une voiture, mon sac posé sur le siège ne bouge pas — par rapport à la voiture. Mais il traverse la France.
1. Le Soleil semble se déplacer dans le ciel. En réalité, c'est la Terre qui tourne.
1. Par rapport au sol, le Soleil bouge. Par rapport au système solaire, c'est nous.
1. CE DERNIER EXEMPLE EST FORT : pendant très longtemps, tout le monde a cru que le Soleil tournait autour de la Terre.
1. Parce qu'on ne s'était pas demandé « par rapport à quoi ? ».
1. Cette remarque historique est juste et elle donne du poids à la notion.

	Chercher
binômes
	13'
	1. Six situations : est-ce que ça bouge ? Par rapport à quoi ?
1. Un livre posé sur une table, dans une classe. → Par rapport à la table, non. Par rapport au Soleil, oui : la Terre tourne.
1. Chaque réponse doit préciser la référence.
1. LA FORMULATION EXIGÉE : « par rapport à …, ça bouge / ça ne bouge pas ».

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : par rapport à quoi.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois situations ; références proposées

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Six situations ; deux références par situation


Trace écrite / bilan : Fiche : le point de référence.


SÉANCE 3 / 6 — Vite ou lentement
	Objectif
	Comparer des vitesses.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Chronomètres ; mètres ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Comment savoir qui va plus vite
collectif
	20'
	1. LA QUESTION : comment savoir lequel de deux déplacements est le plus rapide ?
1. PREMIER CAS, le plus simple : MÊME DISTANCE.
1. Deux élèves courent 20 mètres. Le plus rapide est celui qui met LE MOINS DE TEMPS.
1. DEUXIÈME CAS : MÊME TEMPS.
1. Deux élèves marchent pendant 10 secondes. Le plus rapide est celui qui va LE PLUS LOIN.
1. TROISIÈME CAS, le plus difficile : NI LA MÊME DISTANCE, NI LE MÊME TEMPS.
1. L'un fait 30 m en 10 s. L'autre fait 40 m en 20 s. Lequel va le plus vite ?
1. LA MÉTHODE : je ramène à la même chose.
1. Le premier fait 30 m en 10 s, donc 3 m en 1 seconde.
1. Le second fait 40 m en 20 s, donc 2 m en 1 seconde.
1. LE PREMIER VA PLUS VITE.
1. RAMENER À UNE SECONDE, c'est ce qui permet de comparer.
1. C'est exactement le passage à l'unité que les CM1 travaillent en proportionnalité.
1. Au CE2, on le fait sur des cas simples, sans le nommer.
1. LA DÉFINITION QU'ON PEUT DONNER : la VITESSE, c'est la distance parcourue pendant un temps donné.
1. Plus je vais loin en peu de temps, plus je vais vite.

	Mesurer
groupes
	15'
	1. Dans la cour : chaque groupe mesure des déplacements.
1. Marcher 20 m, courir 20 m, marcher à reculons 20 m, sur un pied.
1. On chronomètre et on note.
1. LA RÈGLE DE L'EXPÉRIENCE : même distance pour tous, même départ, même signal.
1. Sinon on ne peut pas comparer. C'est la règle d'une seule variable, depuis la période 2.
1. Chacun se compare à LUI-MÊME entre les différents modes de déplacement. Pas aux autres.

	Trace
individuel
	10'
	1. Tableau des mesures.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Même distance ; comparaison directe

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Ramener à la seconde ; comparer des cas différents


Trace écrite / bilan : Fiche : comparer des vitesses.


SÉANCE 4 / 6 — L'expérience de la bille
	Objectif
	Conduire une expérience avec une variable.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Plans inclinés ; billes ; chronomètres ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ma question, mon hypothèse
collectif
	12'
	1. LA QUESTION : est-ce que la bille va plus vite si la pente est plus forte ?
1. CHACUN ÉCRIT CE QU'IL PENSE, ET POURQUOI, AVANT de tester.
1. LA RÈGLE DE L'EXPÉRIENCE : je ne change QU'UNE SEULE chose — la pente.
1. Même bille, même longueur de plan, même départ, même façon de lâcher.
1. LE POINT DÉLICAT : « lâcher » et « pousser », ce n'est pas pareil.
1. Si un groupe pousse et l'autre lâche, les résultats ne sont pas comparables.
1. On se met d'accord : ON LÂCHE, sans pousser. Et on le dit à voix haute avant chaque essai.

	L'expérience
groupes
	23'
	1. Trois pentes différentes sont testées, trois essais chacune.
1. POURQUOI TROIS ESSAIS : parce qu'une seule mesure peut être ratée.
1. Si les trois résultats sont proches, la mesure est fiable. S'ils sont très différents, il y a un problème.
1. Faire trois essais et regarder s'ils se ressemblent est un vrai réflexe scientifique.
1. LE RÉSULTAT : plus la pente est forte, plus la bille va vite. L'hypothèse est confirmée.
1. AUTRE QUESTION possible : et si je change de bille — une lourde, une légère ?
1. Le résultat surprend souvent : elles arrivent presque en même temps.
1. On le constate. On ne l'explique pas au CE2.
1. Constater sans expliquer est légitime : c'est même la première étape de toute science.

	Trace
individuel
	10'
	1. Cahier d'expériences : les cinq étapes.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux pentes ; tableau fourni

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois pentes ; deuxième expérience avec la masse


Trace écrite / bilan : Cahier d'expériences : la bille et la pente.


SÉANCE 5 / 6 — Les vitesses du monde
	Objectif
	Se construire des repères de vitesse.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Documents ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Mes repères
collectif
	20'
	1. On construit une échelle de vitesses, du plus lent au plus rapide :
1. UN ESCARGOT : quelques mètres par heure.
1. UN HOMME QUI MARCHE : environ 5 km à l'heure.
1. UN ENFANT À VÉLO : environ 15 km à l'heure.
1. UN CHEVAL AU GALOP : environ 50 km à l'heure.
1. UNE VOITURE EN VILLE : 50 km à l'heure. Sur la route : 80 à 130.
1. UN TGV : environ 300 km à l'heure.
1. UN AVION DE LIGNE : environ 900 km à l'heure.
1. LE SON : environ 1 200 km à l'heure.
1. LA LUMIÈRE : 300 000 km par SECONDE. C'est le plus rapide de tout.
1. CE QUI FRAPPE : l'écart entre l'escargot et la lumière est gigantesque.
1. ET UN REPÈRE UTILE : 50 km/h en ville, c'est la vitesse d'un cheval au galop.
1. Ce n'est pas rien. Ça permet de comprendre pourquoi on doit faire attention en traversant.
1. LE LIEN AVEC L'APER (la sécurité routière) est direct et il est fait explicitement.

	L'expérience du son
collectif
	15'
	1. Dans la cour : un élève tape deux planches l'une contre l'autre, très loin.
1. ON VOIT LE GESTE AVANT D'ENTENDRE LE BRUIT.
1. POURQUOI : parce que la lumière va beaucoup plus vite que le son.
1. C'est la même chose avec l'orage : on voit l'éclair AVANT d'entendre le tonnerre.
1. Alors qu'ils se produisent en même temps.
1. Cette expérience est facile à faire et elle est très marquante.
1. Elle donne une expérience concrète d'une différence de vitesse.

	Trace
individuel
	10'
	1. Échelle des vitesses.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Cinq repères ; à ordonner

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Neuf repères ; comparer deux vitesses


Trace écrite / bilan : Fiche : mes repères de vitesse.


SÉANCE 6 / 6 — Bilan et évaluation
	Objectif
	Évaluer les acquis de la période.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Sujet ; annexe 3 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Révision
collectif
	12'
	1. Les points clés sont repris :
1. Décrire un mouvement : d'où, vers où, par où.
1. La trajectoire peut être droite, courbe, en zigzag.
1. ON NE DIT JAMAIS « ÇA BOUGE » TOUT SEUL. Par rapport à quoi ?
1. Pour comparer des vitesses : je ramène à la même distance ou au même temps.
1. Une seule variable à la fois. Et trois essais pour être sûr.

	Évaluation
individuel
	23'
	1. Décrire trois mouvements avec les trois questions ; dire si ça bouge et par rapport à quoi, dans trois situations ; comparer trois vitesses ; ordonner cinq repères de vitesse ; expliquer pourquoi on voit l'éclair avant d'entendre le tonnerre.

	Trace
individuel
	10'
	1. Évaluation corrigée.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux mouvements ; références proposées

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois mouvements ; comparaison chiffrée


Trace écrite / bilan : Évaluation corrigée.


ANNEXE 1 — Décrire un mouvement  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MES TROIS QUESTIONS
	Ma question
	Ce que je cherche

	1. D'OÙ ?
	le point de DÉPART

	2. VERS OÙ ?
	le point d'ARRIVÉE

	3. PAR OÙ ET COMMENT ?
	le CHEMIN suivi et la façon de se déplacer


 
LE MOT
1. Le chemin suivi s'appelle la TRAJECTOIRE.
1. Elle peut être DROITE, COURBE, EN ZIGZAG, CIRCULAIRE.
LE POINT QUI COMPTE
1. Deux déplacements peuvent avoir le MÊME départ et la MÊME arrivée…
1. …et des trajectoires TRÈS différentes.
1. Et alors la distance parcourue n'est pas la même du tout !
	Le chemin
	La distance parcourue

	tout droit
	10 mètres

	en zigzag
	18 mètres


 
CE QUE ÇA M'APPREND
1. La DISTANCE PARCOURUE et la distance À VOL D'OISEAU sont deux choses différentes.
1. Une route de montagne fait bien plus de kilomètres que la ligne droite.
Ex. 4 — MON JEU DE VÉRIFICATION
1. J'écris ma description.
1. Un camarade la lit et essaie de REFAIRE le déplacement.
1. S'il y arrive, ma description était bonne.
1. S'il n'y arrive pas, il manquait quelque chose.
1. C'est exactement le jeu du message en géométrie.
Ex. 5 — LA QUESTION QUI DÉRANGE
1. Je suis assis dans un train qui roule. EST-CE QUE JE BOUGE ?
	Par rapport à…
	Est-ce que je bouge ?

	au train
	NON — ma place ne change pas

	au sol
	OUI — je fais des kilomètres

	à mon voisin assis
	NON


 
1. LES DEUX RÉPONSES SONT VRAIES. Ce n'est pas une question piège.
MA CONCLUSION
1. ON NE PEUT PAS DIRE « ÇA BOUGE » TOUT SEUL.
1. Il faut TOUJOURS dire PAR RAPPORT À QUOI.
Ex. 6 — L'EXEMPLE LE PLUS FORT
1. Le Soleil semble se déplacer dans le ciel.
1. En réalité, c'est la TERRE qui tourne.
1. Par rapport au sol, le Soleil bouge. Par rapport au système solaire, c'est NOUS.
Le savais-tu ?
1. Pendant très longtemps, tout le monde a cru que le Soleil tournait autour de la Terre.
1. Parce qu'on ne s'était pas demandé « par rapport à quoi ? ».


ANNEXE 2 — Comparer des vitesses  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
COMMENT SAVOIR QUI VA PLUS VITE
	Le cas
	Le plus rapide est…

	MÊME DISTANCE
	celui qui met LE MOINS DE TEMPS

	MÊME TEMPS
	celui qui va LE PLUS LOIN

	ni l'un ni l'autre
	il faut RAMENER à la même chose


 
LE CAS DIFFICILE
1. L'un fait 30 m en 10 s. L'autre fait 40 m en 20 s. Lequel va le plus vite ?
MA MÉTHODE : JE RAMÈNE À UNE SECONDE
	
	Distance
	Temps
	En 1 seconde

	le premier
	30 m
	10 s
	3 mètres

	le second
	40 m
	20 s
	2 mètres


 
1. LE PREMIER VA PLUS VITE.
POURQUOI ÇA MARCHE
1. Ramener à UNE seconde, c'est ce qui permet de comparer.
1. Les CM1 appellent ça le « passage à l'unité ». Je le fais déjà, sans le nom.
MA DÉFINITION
1. La VITESSE, c'est la distance parcourue pendant un temps donné.
1. Plus je vais loin en peu de temps, plus je vais vite.
Ex. 4 — MON EXPÉRIENCE DE LA BILLE
1. MA QUESTION : est-ce que la bille va plus vite si la pente est plus forte ?
1. CE QUE JE PENSE (et pourquoi) : ………
 
 
MA RÈGLE D'EXPÉRIENCE
1. Je ne change QU'UNE SEULE chose : la PENTE.
1. Même bille, même longueur, même départ, même façon de lâcher.
LE POINT DÉLICAT
1. « Lâcher » et « pousser », ce n'est PAS pareil !
1. On se met d'accord : ON LÂCHE. Sans pousser.
1. Et on le dit à voix haute avant chaque essai.
Ex. 5 — POURQUOI TROIS ESSAIS
1. Parce qu'une seule mesure peut être ratée.
1. Si mes trois résultats sont proches, ma mesure est fiable.
1. S'ils sont très différents, il y a un problème.
	Pente
	Essai 1
	Essai 2
	Essai 3
	Ça se ressemble ?

	faible
	
	
	
	

	moyenne
	
	
	
	

	forte
	
	
	
	


 
Ex. 6 — L'AUTRE QUESTION
1. Et si je change de bille : une lourde, une légère ?
1. Le résultat surprend : elles arrivent presque en même temps !
1. On le CONSTATE. On ne l'explique pas encore.
1. Constater sans expliquer, c'est la première étape de toute science.


ANNEXE 3 — Mes repères de vitesse  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
DU PLUS LENT AU PLUS RAPIDE
	Qui
	Environ combien

	un escargot
	quelques mètres par heure

	un homme qui marche
	5 km à l'heure

	un enfant à vélo
	15 km à l'heure

	un cheval au galop
	50 km à l'heure

	une voiture en ville
	50 km à l'heure

	un TGV
	300 km à l'heure

	un avion de ligne
	900 km à l'heure

	le SON
	1 200 km à l'heure

	la LUMIÈRE
	300 000 km par SECONDE


 
CE QUI FRAPPE
1. L'écart entre l'escargot et la lumière est GIGANTESQUE.
UN REPÈRE UTILE
1. 50 km/h en ville, c'est la vitesse d'un CHEVAL AU GALOP.
1. Ce n'est pas rien !
1. Ça permet de comprendre pourquoi il faut faire très attention en traversant.
1. C'est le lien direct avec l'APER, la sécurité routière.
Ex. 4 — L'EXPÉRIENCE DU SON
1. Dans la cour : quelqu'un tape deux planches, TRÈS LOIN.
1. JE VOIS LE GESTE AVANT D'ENTENDRE LE BRUIT.
POURQUOI
1. Parce que la LUMIÈRE va beaucoup plus vite que le SON.
C'EST LA MÊME CHOSE AVEC L'ORAGE
1. Je vois l'ÉCLAIR avant d'entendre le TONNERRE.
1. Alors qu'ils se produisent EN MÊME TEMPS.
1. La lumière arrive tout de suite. Le son met du temps.
Ex. 5 — MA DÉMARCHE D'EXPÉRIENCE
1. 1. MA QUESTION
1. 2. CE QUE JE PENSE (et pourquoi)
1. 3. CE QUE JE FAIS
1. 4. CE QUE J'OBSERVE
1. 5. CE QUE J'EN CONCLUS
Ex. 6 — MON BILAN DE LA PÉRIODE
	Je sais…
	☐

	décrire un mouvement : d'où, vers où, par où
	

	ce qu'est une trajectoire
	

	qu'on ne dit jamais « ça bouge » tout seul
	

	comparer deux vitesses
	

	ramener à une seconde pour comparer
	

	faire trois essais pour être sûr
	

	pourquoi je vois l'éclair avant le tonnerre
	


 


ANNEXE 4 — Sécurité et notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
SÉCURITÉ
1. Les courses chronométrées se font dans un espace dégagé, avec une zone d'arrêt après la ligne d'arrivée.
1. Ne jamais faire courir vers un mur ou un obstacle.
1. Les plans inclinés sont fixés ou tenus fermement. Les billes sont récupérées après chaque essai : une bille au sol est un risque de chute.
1. L'expérience du son se fait à bonne distance, sans frapper à proximité d'oreilles.
1. Les mesures de vitesse ne sont JAMAIS comparées entre élèves publiquement. Chacun se compare à lui-même entre différents modes de déplacement.
1. Attention aux élèves en situation de handicap moteur : prévoir un rôle de chronométreur ou de secrétaire, jamais une mise à l'écart.
DÉCRIRE UN MOUVEMENT
1. Les trois questions (d'où, vers où, par où) donnent un cadre précis et vérifiable.
1. Le jeu de vérification (un camarade refait le déplacement) fournit un critère objectif.
1. C'est le même dispositif que le jeu du message en géométrie : la cohérence est voulue.
1. La distinction distance parcourue / distance à vol d'oiseau est utile et elle resservira en géographie.
« PAR RAPPORT À QUOI ? » — le cœur de la séquence
1. C'est la notion de référentiel, sous une forme accessible.
1. Elle est contre-intuitive et elle produit une vraie discussion.
1. NE PAS TRANCHER trop vite : laisser les deux réponses coexister est exactement le point.
1. L'exemple du Soleil est le plus fort. Il est historiquement juste et il montre qu'une erreur de raisonnement a duré des siècles.
1. EXIGER LA FORMULATION : « par rapport à …, ça bouge / ça ne bouge pas ». Sans référence, la réponse est incomplète.
COMPARER DES VITESSES
1. Les deux cas simples (même distance, même temps) doivent être solides avant d'aborder le troisième.
1. Le passage à l'unité (« en 1 seconde ») est le contenu du CM1 en proportionnalité. Au CE2, on le fait sur des cas simples sans le nommer.
1. Choisir des nombres qui tombent juste : 30 m en 10 s, 40 m en 20 s.
L'EXPÉRIENCE DE LA BILLE
1. L'hypothèse écrite AVANT reste le cœur de la démarche.
1. LE POINT DÉLICAT DU « LÂCHER » : il faut le nommer et se mettre d'accord. Sinon les résultats ne sont pas comparables et l'expérience ne prouve rien.
1. LES TROIS ESSAIS sont un apprentissage à part entière : la reproductibilité est un critère scientifique.
1. L'expérience avec des billes de masses différentes donne un résultat contre-intuitif. LE CONSTATER SUFFIT.
1. Ne pas tenter d'expliquer la chute des corps au CE2 : hors de portée et hors programme.
LES REPÈRES DE VITESSE
1. Ils construisent des ordres de grandeur, comme les repères de masse et de longueur.
1. LE REPÈRE « 50 KM/H = UN CHEVAL AU GALOP » est le plus utile : il donne une réalité physique à la vitesse en ville.
1. Le lien avec l'APER est direct et il doit être fait explicitement.
1. L'expérience du son (voir avant d'entendre) est facile, spectaculaire et durablement mémorisée.
Matériel
1. Chronomètres ou sabliers ; mètres rubans ou décamètre.
1. Plans inclinés réglables (planches et cales) ; billes de tailles et masses variées.
1. Craie pour tracer les trajectoires dans la cour.
1. Deux planches pour l'expérience du son.
Pour une classe CE2/CM1 ou CE2/CM1/CM2
1. « MOUVEMENT ET VITESSE » EST AU PROGRAMME DES TROIS NIVEAUX EN PÉRIODE 3.
1. LA SÉANCE « PAR RAPPORT À QUOI ? » SE MÈNE EN COLLECTIF COMPLET. C'est une notion difficile à tous les niveaux et la discussion est plus riche à plusieurs âges.
1. L'EXEMPLE DU SOLEIL vaut aux trois niveaux et il est repris en sciences au CM2.
1. LES MESURES DANS LA COUR se font en groupes INTER-NIVEAUX : les CM chronomètrent et calculent, les CE2 mesurent et courent. Tout le monde participe.
1. L'EXPÉRIENCE DE LA BILLE est identique aux trois niveaux ; le CM1 et le CM2 calculent une vitesse en m/s.
1. LA RÈGLE D'UNE SEULE VARIABLE et LES TROIS ESSAIS sont des exigences communes.
1. L'ÉCHELLE DES VITESSES est un affichage commun et unique.
1. L'EXPÉRIENCE DU SON se fait avec toute la classe.
1. Ce qui diffère : le CE2 compare ; le CM1 calcule une vitesse ; le CM2 travaille les unités (km/h, m/s) et les conversions.


ANNEXE 5 — Projection 1 — Décrire un mouvement  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
	MA QUESTION
	CE QUE JE CHERCHE

	1. D'OÙ ?
	le point de DÉPART

	2. VERS OÙ ?
	le point d'ARRIVÉE

	3. PAR OÙ ?
	le CHEMIN suivi : la TRAJECTOIRE


 
LE POINT QUI COMPTE
1. Même départ, même arrivée… et des trajectoires TRÈS différentes.
1. Le chemin droit : 10 m. Le zigzag : 18 m.
1. La DISTANCE PARCOURUE et la distance À VOL D'OISEAU sont deux choses différentes.


ANNEXE 6 — Projection 2 — Par rapport à quoi ?  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
JE SUIS ASSIS DANS UN TRAIN QUI ROULE. EST-CE QUE JE BOUGE ?
	PAR RAPPORT À…
	EST-CE QUE JE BOUGE ?

	au train
	NON — ma place ne change pas

	au sol
	OUI — je fais des kilomètres

	à mon voisin assis
	NON


 
LES DEUX RÉPONSES SONT VRAIES
1. ON NE PEUT PAS DIRE « ÇA BOUGE » TOUT SEUL.
1. Il faut TOUJOURS dire PAR RAPPORT À QUOI.
 
L'EXEMPLE LE PLUS FORT
1. Le Soleil semble bouger. En réalité, c'est la TERRE qui tourne.
1. Pendant des siècles, on a cru le contraire.
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